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L'escopette Darier et l'eelair magnesique.

M. J. Basso, consul d'Italie ä Geneve, nous communique
quelques observations sur le maniement de l'escopette ä la
lumiere magnesique. En le rcmorciant de cctte communication,

nous lui cedons la parole.
« On peut obtenir d'excellents resultats au moyen <lo

l'eelair magnesique en operant de la maniere suivante:
« Avoc les boites de pouclre eclair que l'on trouve chez nos

pharmacicns et qui en conticnncnt deux grammes, la pose
est encore trop longuc et Ton doit se servir du diaphragme
n" 3.

« Si Ton operc dans l'obscurite, le resultat est desas-
treux : la pupille etant dilatöe, les personnages paraissent
avoir les youx hors dc la tote et lc contraste trop violent
des lumiercs et des ombres donnc des images d'un aspect
blafard et sinistre. II est done preferable d'eclairer son sujet
avec la lumiere d'un ou deux bees de gaz ou du petrolc ; la

pupille demeurc dans son etat normal et les ombres sont

beaucoup plus douces. D'aillcurs, on cnlevo le bouchon an
dernier moment ot on le replace aussitöt.

« II est indispensable que l'eelair se produise en arriere
de l'appared ct, a 50 centimetres environ au-dessus, si Ton

veut que les ombres disparaisscnt dcrriere les person-
nages.

« Pour jihotograpliier do nuit en jilein air, on ticnt l'ap-
paroil ouoeri ä la main et on vise apres avoir mis le feu ä la
meche de l'eelair, place dans les conditions ci-dcssus. II

serait d'aillcurs tres facile d'allumer l'eelair sur l'escopetto
meine au moyen d'un petit apparoil qu'il serait aise dc

disposer, en se servant au bosoin d'un accumulatcur clec-
trique.
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« J'ai trouve tres utile d'ajouter au couvercle de mon
escopette unc petite serrure. J'evite ainsi l'indiscretion des

eurieux qui ne craignent pas d'ouvrir l'appareil. Cette

curiosite m'a cause une fois, au moment si interessant du

devcloppement, une desagreable surprise.
« Et surtout que Ton n'oublie jamais de s'assurer du jeu

parfait de l'obturateur toutes les fois que 1'on a l'occasion
d'ouvrir l'appareil ; il ne faudrait pas que, pour avoir oinis
d'ajouter une goutte d'huile, on courüt le risque d'eprouver
des deceptions et, ce qui serait beaucoup plus regrettable,
de calomnier cette merveillcuse escopette Darier.

« J. Basso. »

Sur le halo photographique et le moyen de l'eviter.

Le halo photographique est produit par les rayons lumi-
neux qui, diffuses par la couche sensible, traversent le support

transparent sous une inclinaison telle cju'ils sont refie-
chis totalement par la face posterieure de ce support et

renvoyes sur la premiere surface qu'ils impressionnent.
II en resulte que tout point lumineux de l'image se trouve

en fait le centre d'un halo, e'est-a-dire d'un cercle lumineux
d'un diametre egal au double environ de l'epaisseur du

verre et d'une intensitö qui croit avec l'eclat rclatif du point
qui lui donnenaissance.

Ce phenomene präsente la plus grandc nettete quand on
Photographie un point vivement eclaire par rapport a son

entourage, unelumiere isoleedans l'obscurite, par exemple.
Si e'est d'une surface eclairee qu'il s'agit, les halos corrcs-
pondant aux divers points de cette surface so confondent,
se superposont ct. produisent un cmpatement lumineux qui
noie les details plus sombres de cette surface et deborde ses
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